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Le ~caractkre primitif de la dentition par rapport ii ce que l'on trouve dans I 
genres de Myliobatidae prB1cit6s se retrouve au cours du developpement de certains 
tants actuels de cette famille. 

Les espGces connues du genre Bhilzopfarn sont beaucoup rnoins nonlbreuses que lcelles du 
Myliobntis. On en trouve des dents dans les formations palkocsnes et nniochnes des regions qui 
oc~cupent, mais en nombre trBs restreint. 

RHINOPTERA RAEBURNI E. I .  WHITE, 1935. 

PI. XVI, fig. 10-11. 

1935. R l t i ~ o p t e r u  raeburmi WHITE, E. I. Fossil Fishes of Sokoto Province. - Geol. Szbrv. Niger., Blu11. 
no 14 (1935), p. 33, pl. 111, fig. 10-22. 

Une dent du genre R h i ~ o p t e r a ,  figurBe ici (pl. XVI, fig. 10 et 11) prkente, dans une certaine 
mesure, les caractkres sur lesquels E. I. WEIITE (loc. cit.) a attire l'attention dans sa description de 
cette espsce du Pal6ockne de n'igeria, B savoir : 

1) L96paisseur consid6rable de la aouronne; 
2) La fine vernliculation qui orlie la face orale. 

Dans le cas prksent, ce'dernier caract6re se rkdwit B une ponctuation, 
Les dimensions de cette dent sont les suivantes : 

. . . . . . . . . . . . . . . . . .  1) Largeur 16'5 mm. Rapport : 1/3 environ. 
2) Longueur . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  5'6 mm. 

. . . . . . . . . . . . . .  3) Hauteur totale 10,l mm. 
. . . . . .  4) Hauteur de la ~couronne 6 mm. 

Ces dimensions sont importantes. Chez Rhimptera  rueburlti WHITE les dents sont notamrnent 
sensiblement plus grandes qu7elles ne le sont chez R. daviesi A. S. T V ~ ~ D W A R D  (I), esphce que l'on 
rencontre dans 1'EocGne d7Angleterre, de Belgique et du Bassin parisien. 

Gisememts. 

Rlanzadi, point 6, eouche 1 (Bas-!Congo) ; Lello (Tando-Kwanlba) ; Riandarim (Kisamano) (En- 
clave de Cabinda) 

Rhpartition, stratigraphiyue et ge'ograghique. 

Rhiinoptera, raeburtzi WIIITE n'ittait connu jusqu9ici que du Yalkochne de Nigeria d'o6 E. I. WI~ITE 
19a d4crit r6cemment (loc, cit ). 

RHINOPTERA cf. ST UDERI (L. AGASSIZ, 1837), 

P1. XVI, fig. 13. 

1837. l14yliobatis studeri A ~ ~ s s i z ,  L. Eeche~~ches snr les Poissons fossiles. Vol. 111, p. 71. 
1876. Zygobatis  Stzhderi ~IILLER, K. Das Rlolasssrnc?er in cler Bodenseegegencl. - Sclii.ift('i~ l T ( ' ~ . c i ~ ~ s  

Gescltic7tte Bodelzsee's, 7" fascicule (1876), p. 244, pl. 111. fig. 82. 
1889. Rhiuzopteru studeri W~ODWARD, A. 8. Catalogue of the Fossil ]Fishes in the British Jfuseunl, 

vol. 1 (1889), p. 127. 

(1) A. S. WOIOD\VARD. - Calalogl~e of the fossil Fishes in t,he Rritislr Museuln, part. I (1889), p. 126, 111. 3, fig. 6 (H. D a ~ i e s i i ; .  
hf. I I ~ , ~ ~ ~ ~ ~ .  - Les I'oissons Cuci?ncs de la Belgique. - J f & r ~ .  Nus. Nis l .  Nnt. Celg., t .  I11 (1905), pp. 73 et 101, figs. 10-12 dans 

le texte. 





les deux premiBres des couches infkrieures de Laiidana (Montien, d'aprks M. LERICHE), la troisikme 
des couches de Sassa-Zao (EocBne proprement dit). 

En  outre des dents iizdkterrriillkes de Myliobutis sp. avaient kt6 signal& par J. BEQUAE~RT dans 
les couiches 2, 12, 16, 18 de sa coupe de la falaise de Landana (1). I1 s7agit sans doute de dents qui 
doivent se rapporter 2 des espBces connues mais qei, comme nous l'avons indiqu6 plus haut, sont 
indkterminables A 1'Btat isol6. En  fait, nous avons trouvk de tellcs dents dans tous les gisements ter- 
tiaires explor6s (2). 

I1 n'en est pas de ,mGnie pour le Myliobatis sp. signal6 par LERICEIE '(3) et BEQUAERT (4) du gise- 
nleut de Sassa-Zao. Celui-ci doit se rapporter ;I unc eslsBce diffikrente de Myliobatis toliapicus signal6, 
peut Gtre identique ii 17nne de celles dkcrites ici. 

hpparu  vers la fin du CrAtac6, le genre Myliobatis semble avoir atteint son apog6e B 17Eoc8ne, 
ses restes iitant particulikremcnt abondants dans les formations de cet $ge. Une espkcc, Myliobatis 
ayuila (LIIYN~),  existe encore aetuellemeiit sur les c6tes occidentales de 17Afrique. 

$IYLTOBATIS DIXONI L. AGAS~IZ, 1843. 

P1. XV, fig. 10, P1. XVI, fig. 1, 2 et 4 et fig. 59 dans le texte. 

1843. Myliobatis Dixoni AGASSIZ, L. Recherches sur les Poissons fossiles, t. 111, p. 319. 
1843 B 1902 voir L ~ x r c a ~ ,  M. Les poissons pal6ocBnes de la Belgique. - ilfe'ulz. illus. IIist.  ?tat. Belg., 

t. I1 (1902), p. 28 (Myliobatis Dizomi). 
1903. Myliobatis Dixogti PRIEM, I F .  Sur les Poissons fossiles des phosphates d7Algi.rie et de Tunisie. 

- Bull.  Soc. Ge'oZ. Fraoace, 4 s6rie, t. 111 (1903), p, 396, pl. XIII, fig. 1. 
1904. Myliobatis Dixoni STROMER, E. Myliobatiden aus dem Mitteleocgn der bayerischen Alpen. - 

Zei tsc l~r .  Deu,tsclz. Geol. Ges., vol. LVl  (1904), p. 256, pl. XVI, fig. 1-3. 
1905. -Vyliobatis Dixoni LERICHE, &IC1. Les Poissons BocGnes de la Belgique. - Me'wz. Mus.  IIist.  Nut .  

Belg., t. I11 (1905), pp. 73, 104 181 et 199. 
1906. illyliobatis Dixo,/ti STRQMER, E. Die Fischresle des niittleren uiid oberen Eocans von Aegypten. 

- Beitr. Paleomt. Oesterr. U~zgarms u. Oriemts, vol. XVIII (1905), p. 41, pl. V, fig. 6. 
1906. i'llyliobatis Dixoni LERICHE, &I. Contribution B 17Btude des Poissons fossiles du Nord de la 

France et des r6gions voisines. - MBna. Xoc. Ge'ol. Nord,  t. V (1906)) pp, 182, 186, 341 et 
399. 

1908. diryliobatis D i x o ~ / ~ i  PRIEM, I F .  Etude cles Poissons fossjles du Bassin parisien. - Publ. Ann .  Pa- 
1Bolat. (1908), pp. 76, 94 et 105, pl. 11, fig. 6 et fig. 48-49 dans le texte. 

1910. ,IIyliobatis Dixogai STROMER, 14;. Reptilien- mld Fischreste aus dein marinen Alttertiar von Sud- 
togo (Westafrika). - Zeitschr,. Deufsch.  Geol. Ges., Mb., vol. LXII(1910), p. 489, fig. 3 
dans le texte. 

1913. Myliobatis Dixogai LERICHE, 31. lies Poissons palkoeitnes de Laridana (Congo). - Am.  LYI~is. 
Congo belg., sBriel 111, t. 1 (1913), p. 88, fig. 4-5 dans le texte. 

1919. ,!lyliobatis Dixoqai LERICILE, N. XUI. des Poissons fossiles de la rkgion c8tikre du Congo el sur. 
la prdseiice de l7Eo1ckne dans cette rhgion. - 6. ZZ. Ac. Sc. (Paris), 169, p. 480. 

1920. Myliobatis Wixoni  LERICHE, N. Notes sur la Pal&ontologie du Congo. 111. Note prkliminaire sur 
des Poissons laouveanx du  PalkocBne et de 1'Eockne de la rkgioa cGtiitre du Congo. - 
Rev .  Zoologique Africailae, VIII, p. 81. 

1923. ~Ifyl iobatis  Dixomi BEQUAER.~, J .  Observations gkologiques faites au cours d7u11 voyage clans 
17Enclave de Cabinda et le Bas-Congo. - Bull.  Soc. belge Gkol.. Pal., IIydrol., XXXIII, 
I ,  p. 24. 

(1) J. HEQGAERT. - Obscrvalions g6ologiques Pailcs au cours d'un voyage ... - Loc. cil., pp. 22, '23, 19'23. 
(2) Y conlpris clulis lcs g.lseincnts de hlonzadi, point 6, couches 1 el 2, et point 4 non seulemenl dans les couches 21, 22 ,  et 23, l l l i l is  

Cgrrlc[rieni. R la hasc rlc la coupe. 
(3 )  M. LERICI-TE. -- SUI' d e s  Poissons fossiles dc la region cBliBr(1 dn Congo e l  s u r  la prescncc dc 1'Eoohnc dans ci:tte region. - 

C. H.  Sc. Sciercces (Paris) ,  169, p. 480, 1919. 
-- Notes sur la PolContulogie tin Congo. 111. Note pr8lili-1. slur des I'oissons nouvci-tux. - Loc. cit., p. 82, 1920. 
- Catalogue dcs fossilcs du  Congo. - Loc. cit., 11. 6/t, 1927. 
( 4 )  .T. ~ ~ E Q U A E R T .  - Ohservatioris geologiques ... - Loc. cit.., p. 27, 1923. 



1926. Mylzobatis cfr. Dixoni BOHM, J. Uber tertigre Versteinerungeiz von den bogenfelser Diamant- 
feldern, in : E. RAISER. Die Dialnantenwiiste Siidmestafrikas, bd. TI (1926), p.  82, pl. 
XXXIII,  fig. 13. 

1926. Myliobatis dixoni WIIITE, E. I .  The Eocene Fishes of Southern Nigeria. - Geol. Su~ru.  Nig+ 
via, Bzcll. no 10 (1926), p. 41, pl. X, fig. 1. 

1927. Myliobatis Dixoni LERICHE, &I. Catalogue des fossiles du Congo. - Soc. Gkol. de Bel,@que, 
Livre ,Izcbilaire, Ill, p. 61. 

1932. Myliobatis Dixolzi LERICHE, 11. lies Poissons EocBnes du Bassin de Paris  (2" note additionnelle). 
- BulZ. Soc. Ge'ol. Fra tme ,  5" skrie, t. I1 (1932), p. 364. 

1935. Myliobatis Dixomi ARAMB~URG, C. Note pr6liminaire sur les Vertdbres fossiles des phosphates 
du Maroc. - Bull. Soc. Ge'ol. France, 5" skrie, t. V (1935), p. 4201, pl. XX, fig. 1. 

Myliobatis Dizoni AGASSIZ, frequent dans le Pal6ocBne et 1'EocBne du bassin anglo-franco-belge, 
a egalement vkcu dans la rkgion du Bas-Congo a u  cours de ces denx pbriodes, colnme le fait a dejh 6tB 
signal6 et comme le montreiit qnelques plaques dentaires plus oa inoins inco~mplBtes et un grand 
nombre de dents isolkes recueillies d a m  les couches appartenant 2 des formations skdimentaires qui 
leur corresponclent. 

L'une des plaques dentaires supkrieures (pl. XV, fig. 10) provierit de la couche 12c de la falaisc 
de Landana. Elle est peu bpaisse, m6nie dans sa partie centrale. Outre quatre dents mkdianes, elle a 
conserv6 un certain nonibre de dents latkrales. Les prcrnigres ont leur longueur comprise 2 peine trois 
fsis dans la  largeur. Les secoiides sont rhomboldales et leur longueur est supkrieure 2 leur largeur. 
La  face orale est fortement convexe, tan" ddas le sens ant6ro-postkrieun. que dans le sens transrersal. 

Illyliobatis clizoni L. AGASSIZ. 

Plaque denlaire infericure : a) Face 
ornle; b )  Profil lateral droit. La 
Pace orale porte dans s a  rdgion an- 
t,Erieure des traces circnlaires dues 
prul~al~lenicnl B la. fixation d 'nn Mol- 
lnsyuc ( ?  m t e l l n )  lors dc so11 d611Al. 
1,nncleria. corlcllc 26 (E. I~ARTIII~ELI.E, 
r6c. 1933; ooll. peolog. LTniversit,6 
Rrnxellcs) . 

La seconde des plaques sup6rieul.e~ (pl. XVI, fig. 2) a bt6 recueillie dans la couche 31 de la 
falaise de Landana. Son Bpaisseur est supkrieure 2 celle de la plaqne pl.Bckdente mais, en revanche, 
so11 incur\-ation est moilidre, dans les deux sens. Le rapport de la largeur h la longueur des dents 
de la rangke rnediane est 2 peu prks le  m6me que dans le cas pr6cedent. 

Une autre plaque dentaire, kgalenlent supBrieure (pl. XVI, fig. 4), provient du gisament cle Rlan- 
darim. I1 n'en subsiste que ciiiq dents nlkdianes et, du c6te droit, trois dents latkrales internes, dl1 
cGt4 gaucl?e, rluatre cleiits latdyalcs-internes et deux latkralcs externes. I J ~  longueur ilioyeniie des 
dents rnkdialles (3'5 nim.) est comprise 4,7 fois dans la largeur lrloyeiine (26 mm.). ~~~~~~~~~e dc la plus 
antBrieurc a fait  apparaitre sa structure interne, sons l'aspect d9inllonibrables pertuis. 

Les trois plaques dentaires d6crites ci-dessus ont kt6 reeueillies avec un grand liombre de dents 
isolBes et plus ou ~ r ~ o i n s  fragmeiitaires dolit certaines senlblent cependant, par lenrs proportions, avoir 
appartenu k cette m8111e espBce. 11 en est dc meme de dents isolkes tronvkes dans d'aatres gisei~ienis 
61iuin6r6s ei-dessous. D 'a~l t re  part, cerlaines dents plus grancles ct relatiremelit p l~ l~s  larges, des 
conclies jnfB1*ieures de Lanclana, doivent aussi avoir appartenu 2 112. Dixogai. ICn effet, coi~ime 11. LE- 







L'une des couclies infkrieures de la falaise de Landaiza a livrk nnc plaque dentaire inconzplhte 
dont l'dtat est ccpenclant s~~ffisaiit pour qu'il soit permis d'en dCgager les principaux caractirres. 

Cette plaqne est petite et trBs peu dpaisse. Elle cst constitube d'une rangbe de neuf dents md- 
dianes toutes incompliites mais doizt les mienx eonservkes permettent dc constater que lenr longn 
6tait comprise au  moiizs six fois dans leur largeur. 

La  face orale de ces dents est absolument d6pourrue d90rnernentatioii. Eeurs bords aiitbrieur et 
postkrieur soiit rectilignes. Leurs bords latkro-antkricur et latbro-post6riear couserv6s, formelit entre 
eux un angle aign variant, suivant les cas, entre les limites cle 70 et 80". 

Les dents latdrales, clispos6es en d e ~ ~ x  rangkes, sent conserv6es d'un c6tE. La  rang& interne colm- 
porte huit dents hexagollales dont la largeur est supkrieure 2 la lollgueur bieii que leurs borcls 
antkrienr et postdrieur soient de beaucoup moins importants que les quatre antyes. Celles de la 
rangke externe, qui sont encore au nombre ile sept, sont cle forrne identiqne mais ~m peu plus petites. 

La  face aborale de toutes ces dents, aussi bien des dents m6dialzes qae des dents latkrales, est 
fortement roulBe, de sorte qu'il n'est pas possible d'eiz relever les d6tails. 

Vue de profil, la plaqae dentaire, qni semble Ctre urle plaque infbrieure, ne prkseiite qu7nne trirs 
faible convexit6 antdro-postBrienre. Elle ne posshde ancune courbure transversale. 

Les caractirres de cette dentition sont cenx que 170n trouve chez nlyliohntis tohiapicus Acxass~z. 
On sait en effet que les dents qui constituent les plaques, chez cette esp&cc, sont relativernent bean- 
coup plus courtes que chez 41. dixouzi AG. et qne les dents latkrales soizt hexagoiiales et trhs larges 
an  lieu d'6tre Btroites et rhomboidales comme chez cette derniGre esphce. 

Si  on les coirlpare B celles de la plaqne dentaire infkrieure dn Bruxellieii figurBe par  31. 
LERICHE (I), on voit que, toutes proportions gardGes, les dents la thales  cle la p i k e  figurke ici sonr; 
encore plus larges, I1 s'agit sans doute cl'une forme primitive de 19espirce, comparable ii celle que 
A. S. WOODWARD a rlommBe Myhiohatis latidclzs (2) et que &I. LERICHE (3) regarde comine la forme 
non adulte cle Myliohatis toliapicws AG. 

La  plaque deiltaire dBcrite ci-dessus a Btd tronv6e dans la couche no 5 cle la falaise cle Laiiclalia. 
Cette couche appartient suivaizt 11. LERICHE all Pal6ochne iaf6rieur (hlontien). Ce gisemeizt est le 
plus ancien qui ait livrB des restes dc llIyliobatis to6iapiczcs Ac~ssrz.  

Les couches 8, 1% et 26 ont livrd kgalernent des dents de cette esp&ce. 

La  couche 31 de la falaise de Landam et les couches cle Sassa-Zao (Chinfirno), calcairc no 1 et 
argile, ont fourni un grand nombre de dents isolkes, du genre Jfyliohatis,  dont cerlailies oilt les 
proportions habituelles des dents de Myliobatis toliapicz6s AGASSIZ. Rappeloiis & ce propos qne, clas 
19'30, A l .  LERICHE a indiqud la prBsence de cette esphee d a m  les couches 6ochnes cle Xassa-Zao (4). I1 
faut aussi lui rapporter deux dents, incompl6tes ilzais restBes en conliexion, recueillies zi Ambrizete 
(Angola). 

,Uyliohat.is toliapicus Ao. est une des formes courailtes cle 1'EocBiie cla Bassi11 anglo-fraiico-belge 
06 elle n'apparait qne clans 17Yprksien. Xa prBsence a kt6 rcconnac clans le IJut6tien cl'Egypte. Ellc 
il'avait pas kt6 signal6e jnsqu'iei d a m  le Pa16oc;ne. 

(1.) 91. LERICHE. - Les Foisso l~s  F;c~cenes cle l a  Bclgiy~ic.  - JIPm. AIIiis. I l i sb .  1 1 i t f 1 1 ~ .  Tlel{l., I. 111 (1905),  111. IV, fig. 3&. 

(2) A. S. \.Troo~\v.kii~. - No'tcs on  the D~clerminalion on lhc Fossil Teelll of lI;\-liui)ntis, with a llcvision of tile English Eoccnc 
Specics. - Ann. 111a8g. Nat .  Himst., 6e skr., vol. I (tYYS), p. 15, pl. I, figs. i l - i z .  

l(3) 15. IJERICI-IE. - OJ). ~ i l . ,  J ) .  105. 

1(4) BI. LGRICEIE. - nT0I.c~ SUP lii palkolllologie du Coilgo. - Revue Zonlo!jique Ilfricainc, vol. TI11 (19201, 11. 82. 
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1923. Llfy1;obuii.s clispar BEQUAERT, J .  Observatiolls g6ologicyues fvites aa cours d'un voyage clans 
17Enelave de Gahinda et le Bas-Congo. - Bz~11. SOC. Del!/c GCol., Pal., Ffyclrol., t. XXXIII 
(1923)' pp. '312, 24. 

1927. Myliobntis dispnr LERICHE, &I. d'atalogue cled fossiles dn Congo. - Soc. Ge'ol. Rrlg., L i v rc  Jetbi- 
Zaire, 1x1, p. 61. 

Nous rappeleroiis bri6renlent les particnlarit4s de cette esp&ce, bien qa9elle ne soit pas representhe 
dans les rnathriaux clont nous disposons. 

Le caractBre le plus saillank est la forte asynlhtrie de la  plaque dentaire, asyni6trie qui ne 
s'ohscrve cl~ez aucune autre esp6ce el fait de ,Ilyliobrctis dispar LERICT~E ane fornie abcrrante parmi 
les IlIylioDatidae. 

Outre 19asymBtrie des dents de la rang6e nr6clianc, les dents lat6rales solit plus larges d'un cBtB 
que de l'aatre. La plus large dc ces dents latkrales, la pi-emiere de la, ~*angQe iqterne droite, est, 
comrne l 'a fait  remarquer AT. LEEICHE, clenx fois plus la]-ge yue longue. Les aatres dents de la ni&ltc 
rang& sont de plus en plus 6troites en allant cl'avant ell arriPre. 

I1 est possible ct in6nle probable que eertaines cles clents isol6es que nous o11t fourilies les conches 
inf61aieures de la falaise de Landana, conches dans Iesyuelles Ic type de Illyliobutis d i s l ~ a r  LEIZ. a 6th 
trouv6, appartiennent B cette esp8ce; mais, t\t 1'Ftat isolE, ces clents nc peuvcnt Btre dbterminhes avee 
quelque chance de suecks, la diagnose cie 17espGcc ne pouvant en effct s'appliqner qa92 l'ensellible 
de la plaque dentaire. Iso16esJ les clents cle Myliobatis drispnr LER. cloirent se confondre, les anes, 
mgclianes, avee les dents correspondautes cle 11. clixo~zi Aa., lev autres, latdrales, avec les cleilts cor- 
respondantes de M. tolia29ict~s ha. 

La  seule delititi011 connue cle l'espGce, clGcrite par  hl. LERICHE, provient d a  Pal6oc&ne de Lan- 
dana, couche 11 de l'6chelle stratigrapl~ique Ctablje par RI.  I~TDERRICII. que DI. L E L ~ I C F I ~  a rapport& all 
RIontien. Elle provielit done vraiseir1blablerlle11t cl'une couche inf6ricare 2 1'3c (couche 2 coprolithes). 

&IYI,IOB ATIS JUGOXUS IIEIIIY, 1877. 

P%. XVI, fig. 5-9. 

1877. Myliobutis juyoszzs LEIDY, J .  Descripti~il  of Vertelorate Remains. chiefly fro111 tlie Pllospliatc 
Beds of South Cardina. - SOZCPIL.  Acud. Y a t ,  Sc. Philad., s h e  2, vol. VI I I  (1877), p. 240, 
pl. XXXI, fig. 4-5. 

1905. Myliobatis cf. jugosws LERICHE, R1. Les Poissons doc&nes de la Belgiq~~e.  -- Me'ln. illris. Plist. 
Nat .  Belp., t. I11 (1905), p. 182, fig. 52 clans le textc. 

SOLIS ec nom, ,J. LEIDY a fait connititre autrefois ~ l l e  dent cle &Iyliobate cle l9liioc$ne de Ke~v- 
Jersey caractBris6e par une forte saillie ~ l e  la coaroniie clans sa partie m6diane. 

Plus r@cernment, 11. L a l x l c ~ ~  a signal6 (lsc. eit.), dans le << Laekenien >> cle Gand, une d e ~ t  incolil- 
pl@te, analogue, par  ec caractike, ii celle des ]<tats-Unis. I1 en a donn6 une description aceonlpagnhe 
cl'~lne figure qui montre qu'en effclt cette dent pr.6scnle la plus grancle iaessemblance avec le type cle 
1'espBce. 

11 notre tour, nous vapprocllons cle I'eslGce cle J. Ihinrnn cles dents, inconipli.tes, elles aussi, mais 
qui prksentent, d'une fac;on caraet6ristique9 les pa~~t ic~i la r i t@s sur lesquelles J. L E ~ D T  et, B sa suite, 
AI .  L E R S C ~ E  se sont arrGt6s : 

1") Une fol-te saillie mkdiune cle la cmuoilne; 
2 " )  Une vermiculation tr6s apparente la face orale de celle-ci. 

Ce dernier caracthre vappelle en tous points l'ornemaiilation cle la face eo~.responda~lte cies clents 
qui ont 6t6 dEcrites par E. I. TVHI'I'E, et a~~squcl lcs  il a don116 le lion? cle IWyLiobnZis DothriocZou (1). 

(1) E. I. WIIITC. - Thc Eocene Fishes of Soulherll N ~ g e r i d  - Geoloq. Surv. Niger.,  Bull. no li) (1926), p i  ' IG,  $11. 10, figs 5-13 
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Les pro~portions des dents inGdiaiies de cette plaque dentaire lie soiit pas difYQreiites de celles des 
delits correspondantes chez MylioOatis dixoni AGASSIZ. Rlais, par  le iioli~bre et  la forme de ses cleiits 
latkrales la dentitioil sort liettemerlt du cadre de la val-iabilitk de cette espBce, chez laquelle ces cleiils 
somt, comnie 011 sait, trBs 6troites el peu nomhrenses ( 2  rangkes le plus souvent). 

Les plis cle la racine sont aussi hien diffirreilts cle cenx, plus noli~hreux, plus scrr6s, plus 6tl.oits 
et aussi plus r6guliers, qu'on observe, chez M. dironi.  

P a r  ses caract6res nfyl iobatis  in termedius  nous apparait comn1e une forme prinlitirc clu genre. 
La  deiitition dkcrite ci-dessas provieilt cl'ailleurs de l'uiie des conches les plils infkrieures de la 
falaise de Landana. Cette dentitioil fait partie des niat4riaux de la Rfission J .  CLSSET, conserrGs 'dans 
les collections de 19Universit6 dc Bruxelles. 

Cisemelat. 

Falaise de Laiiclaila : couche 11" 3. 

MULIOBATIS SULCIDENS iiov. sp. 

P I .  XI, fig. 2'7, PI. XV, fig. 12 et fig. 60 dans le texte. 

Une autre espi4ce nouvelle est B signaler doiit l'existeiice dans les coaches de Landalia est indi- 
qu6e par  de petites dents, toutes isolkes, mais bien distinctes de celles de toutes les espBces figurires 
B ce jour. 

Alors que chez toutes les formes coniiues la face orale de la couroniie des dents est, ou bien 
plane, ou bien lQg6rement convexe, les dents que nous figurons ici olit cette face fortement dbpriniire 
et, dans certains cas, l a  depression de la couronne prend l'aspect d9un virritable sillon disposk dans le 
sells de la  lard 0 eur. 

Celles de ces dents qui sorit arquhes dans le sens transversal (fig. 60 dans le texte) doivent 6tre 
regardkes comnie ayant appartenu & la deiitition sup6rieare. Ties autres clont Ies bords antkrieur ct 

Fig. 60. - ~llyliobatis sulcide~zv 
DARTCVEI~LE et C ~ s l c ~ .  

Dents medianes isolees de la 
mlclioire sup8rieur.e. 

cr-a'. I,dndana, couclle 5 (0 ,  face; 
a', profil) ; 

6-0'. hLrndarim (Ii isan~anu) (17, fact ; 
l)', prnfil). 

post6rieur de la couroniie sont rectilignes, sont des dents de la nQchoire inf4rieure (pl. XV, fig. 13).  
i l lors que les ~re,miPres solit relativement Qtroites (fig. 60 b-6 ' ;  longueur : 3'2 mm.; largeur : 
17,9 mm.; rapport : 5,5), les secondes soilt tr&s lawges. L7une de celles-ci, figurire SOLIS le 11" 12 de la 
plaache XV, est trBs caract6ristique B cet Qgard, ses diniensions 6tant : 

. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  Longueur 3,9 mm. 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  Largeur 41,2 mni. 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . .  Rapport 10,5 

sa face orale, trits d15prinii.e~ est finemelit granuleuse (1) (pl. XV, fig. 12a').  

Toutes les cleilts oiit la racine peu bpaisse, R plis 6troits et assez espac6s. 

La  dent figurCe sous le 11' 27 de la plaiiche XI rappelle assez bieii certai~ies dents du gearo 
Rl~ivzoptera mais il est infiniment plus probable qu9elle a appartenu R l'ane cles rangires IatQrales de 
la dentition de ce MylioDatis. 

(1) Cette dent f d i t  parlle rtes collccl~ons geologiqilc>s de l 'l 'nlvers~le cle Druxcl'ee (materiel de id misslon C a s s h ~  1933) 
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AETOBATIS ARCUATUS L. Aaassrz 1843. 

P1. XIV, fig. 35 et 36. 

1843. Aetobatis  arcuatus Acnssiz, TJ. Recherches sur les Poissons fossiles, t. 4111, p. 32'7. 
1859. Aetobates arcuatus GERVAIS. Zoologie et PalBontologie frangaises. Explication cles planches, 

p. 518, pl. LXXX, fig. 1-3. 
190'4. Aetobatis  Biochc-i PRIEM, F. S L I ~  les I'oissons fossiles des terrains tertiaires supBrieurs de l'H6- 

rault. - Bul l .  Soc.  GBol. Fra~ace,  4 sdrie, 1. I V  (19014), p. 286, fig. 2 dans le texte. 
1906. Aetobatis  sp.  yzou. igzdet. STROME~~,  E. Die Fischreste des initt1el.cn und oberen Eocgns vou 

Aegypteii. - Beitvaye Pnlcowt. (dster?..-Clngaryzs zt. Orie*~ts ,  iYVIII (1905), p. 43, pl. V, 
fig. 8. 

1907. Aetobatis  arcuatus LERICHE, 11. Notes prBlinlinaires sur les Poissons des Faluns nBog6nes de 
la Bretagne, de 1'Anjo~1 et de la Touraine. - Am%. SOC. Gkol. Nord ,  t. XXXV (1906), 
p. "5. 

1927. Aletobatis arcuatus LEE~CHE, $1. Les Poissoiis dc la Molasse suisse. - AfAm. iS'oc. Palko?zt. 
Su isse ,  vol. XLVI h(1926-1927), p. 36, pl. VI, fig. 7-15. 

1933. Aetobatis  arczcatws DARTE~ELLE, E.  Premiers restes de inammif6res clu coilgo. - L)ezbxiBme C O I L -  
grds Na t .  Sciences, Conzptes rendzcs, 1, p. 715. 

1937. Aetobatis  arcuatus VAN DE GEYN, ITT. A. E. Das Tertiar der Niederlailde liiit hesonclerer Be- 
riilcksichtiguiig der Xelacl~ierfauna. - Lcidsche Geoloy. Iblleclede.elizagen, I X ,  p. 329, pl. XIIT, 
fig, 40-47. 

1938. Aetobatis  urcuatus LERICHE, 111. Contribution ii 19Etnde des Poissons fossiles des pays rive- 
rairis de la Rl4diterrani.e am6ricaine (V4n~zu4la9 Trinitd, Sntilles, Jlexiqne). -MBm. Soc. 
P a l e ' o ~ t .  Su isse ,  t. I (1938), p. 8. 

Les dents d 'Aetobat i s  a.i.czbatus Ao., to~rtes isol6es et presque touted tr6s fragmentaires, ont 6th 
recueillies en aboiiclance dans des couches de la r6gion cGti8re du Congo qni, par la pr4sence d'autres 
restes de Poissons d'rige miockne, doivent, cornme nous le verrons p l ~ ~ s  loin, 8tre rattachkes selon 
toute Bvidence B cette p6riode. 

Les dents dc la mhhoire  infkrieure sont plus Btroites et relativelnent beaucoup plus longues que 
celles de I'espkce prBc6dente. E n  o ~ ~ t r e ,  leurs bovds antkrieur et post4rieur solit hea~xcoup plus arqu6s7 
ce qui a d'ailleurs cor~duit L. A G A ~ ~ I Z  .?t l e~ l r  appliquer leur nom spkcifique. Rappelons encore qne ces 
dents son& tr6s peu Bpaisses coirlparativement B celles d78e toba t i s  irr~gzclaris  Aa. 

Quelques diff6rences peuvent 6tre o~bservdes entre certaines des dents C~LI Coilgo et les dents types 
d7Aetobat i s  arczcatus AG., mais, comnle pour I'espGce pr6cBdente' il n 9 y  a pas lieu cl'en tenir compte. 
On reinarque notan~inent uEe variabilit6 tr6s grande en ce qui concernc la convexit6 du bord ant@- 
rieur des dents. Chez certaines d'elitre clles, g6n6ralernent plus petites que les autres, le bord en 
question d6crit un angle plnt8t qu'un arc. C'est ce qn9a d4jh fait reniarquer 11. LERICEIE (1) leqael 
attribue oe caractBre ztux dents d'iiidividas jeanes. 

Quant aux dents de la mkhoire  supbrieure, elles sont << comme les mfdrieures >> trits colriprilndes 
mais droites et se coi~fondent facilement, lorsqu'elles ont perdn lem-s extrdrnitds latkrales, avec les 
dents rnkdianes cles S6laciens ~ L I  genre Myliobatis.  

Gisements. 
Ces resbes sont abondants clans les gisements de hlalembe, falaise, couches no' 3, 4, riv. Sapbo, 

eouche no  6, Beta-Al'Belmbe, Blatumbo (Enclave de Cabinda) et Bololo, point 1 (Bas-Congo). 
IIs sont ~rralhenrensement trits fragiles et difficiles B rkcolter entiers. 

Re'parrtitiogz stratigrap7ziquzce et gc'og~.aphiqtre. 
Bctobatis  nrcziatzcs AG. a dt6 trouvP clans le RliocGne (Burcligalien et VintloLouien) de la Suisse (11, 

dans le Xioc6ne d91talie, cle France, cles Pays-Bas, ainsi que clan.; le XiocGne snpPrieur ilu V6n6- 
zudla (2). 

I1 a Bt6 signal8 d7Eg7pte (<< F1~1rio-i~lariiie Stizlfc >>) sous le nom d' i le tobntis  sp ,  mou. iladet. par 
XTROMER. 

! ( I )  31. LERICHE. - L~es Polssons cle la \Iolasse Sulsse, l e r  fdsc~onle - llem Soc Pnleotlf Su l s$e ,  Vol XL\ I  ( 1 9 2 6 - U ) ,  p. '16 
(2) M. LERICHE. - LOG C I ~ .  (1938). 



RESTES DE AgULIOBATIDAE INDETERMIN~~S 

1. - Dents. 

De non~breuses dents isolC?es et souvent fragmentaires ont 6tk recueillies daiis la plupart des 
gisemeiits dont 110~1s avons t nous occuper. Toutes ces dents sont sp6cifiquement ind6terminaloles 
mais elles paraissent en grande majorit6 clu moins, se rapporter au  genre Myliobatis.  

Bas-Congo : Bololo point 1, point 2-3, couche 4, poiiit 4, eouche 3 ; llanzadi poiiit 4, couches 219 23, 
23 et t la base de la coupe, 1n6lang6es t d.es fossiles crktacks, point 6, lcoucl~es 1 et 2, (4 et 
5 du ravin proche). 

Enclave de Cabinda : Chiela; Chinclioxo; Lan$ana, cou~ches 2 2 10, 12 2 14, 16, 18 et 26P28, eal- 
caire 31, et grotte, coache 32; Lello (Tando-Kwamba) ; Malembe, falaise, couches 3 et 4; riv. 
Sapho, couche 6 ;  Ilaturnbo; Mandarim (Kisamano); Beta M9Benlbe et Sassa-Zao (Chin- 
fimo), calcaire no  1, et argile. 

Les dents trouv6es ti 3lalembe sont toutes tr&s incomplktes, de sorte qu'il est impossible d76tablir 
17existence d'une esphce bien d6fiiiie d a m  ce gisement. 

Fragment de maxillaire (PI. XVI, fig. 19). 

Signalons aussi un fragment de maxillaire de Myliobatis  (pl. XVI, fig. 19) cloiit l'6tat de conser- 
vation ne permet malheureusemeiit pas de reconnaitre 5 quelle partie de la p i k e  nous avoiis afYaire 
ni ~nirme B quelle nlachoire elle a appartenu. 

La  structure est analogue 5 celle des fragments de inaxillaires cit6s et figur6s par  111. LERICHE (1) 
et qui proviennent comme celui-ci d'uiie des couahes inf6rieures de la falaise de Landana. 

Gisentent. 

Landana, falaise (couche 5). 

3. - Epines de la nageoire caudale (PI. XVI, fig. 34-18). 

De iiolnbreux fragments d96pines calldales accompagnent les dents de ,U?yliobatidae dans la pla- 
par t  des gisemeiits, sans qn9il soit possible d'6tablir B quelle espkce elles appa~*tiennent (2). 

Tontefois daiis les coucl~c: de Landana, calcaire 11" 31 (grotte) et de Sassa-Zao (Chinfimo) qui 
sont B rapporter B l'Eockne, des 6pines trks graildes et trks fortes (pl. XVI, fig. 14-15, 17-18) oiit 6t6 
recueillies qui se distinguent nettenieiit, B ce point de vuc, des autres et oiit sans donte aplnartenn j. 
l'esp6ce reprksentke clans les ni6ines skdiinents par  des dents g r a d e s  et Epaisses et dont nous avons 
decrit une plaque deiitaire supi.1-ieure, ineomplkte, sous le nom de Myliobatis  bilobatus (voir p. 158). 

Ces &pines sont fortes et leur attache trks kpaisse. Leur largeur. B la base, atteint 2 cm. Iia face 
ant6rieure n'est que faibleinent col~vexe dails le sens transversal lnais elle est creusQe, sur toute sa 
longueur, de silloils profonds et irr6guliers, assez nombreux dans la partie proximale et se fusion- 
naiit en 3 ou 4 dans la r6gion distale. La  cr6te loi~gitudinale qui occupe la ligne m6diane, B la face 
post6rieure, est extr6mement saillante et de section arrondie. 

D'autres 6pines; plus petites, 1.ecueillies dans les m&mes coucl~es, oiit une section un peu diB4 
rente : la crate nr6diane de la face postkrieure est anguleuse ct dolllie B leur section transversale une 
fornie subtriangulaire. 

Notons, enfin, quc les &pines du Rlioc&ne de llalernbe appartieiinent B un autre type caraet6ris6 
par un di.doeblelilent fr6quent de la cr6te postQrienre, un sillon phrs ou rnoins profoild occupant exac- 
tement la ligne m6diane. Ces derni6res 6pines sont mallieureusement toutes trks fragmentCes. 

(1) M L E R I ~ H E  - Les Poissons Palt5oc6n~s de Landana - Ann 4f71'3 C O ~ I C ~ O  I)eIqr, iPr 111, t I, fnsc I, p 7 6 ,  pl. IX, figs. 1, 2 et 3. 
(2) 1,a pr6scnre d'el?lllrb de nagenires de qf~/ l iobat?s  cst lndlqtrcc par .I H F Q I ~ A ~ R T  - O l ) s r r ~ a l ~ o n s  gdnlog~ques. , loc. cil., 1923, 

p 211 
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